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la.dépense comme du revenu dans ce genre d'ex- Les soins à donner aux engrais de toutes sortce
ploitation, il s'apercevra que c'est une spéculation sont d'une grande importance, soit pour en augmen-
nuisible*à. ses propres intérêts. En eflet, dit M. Dal- ter la valeur et la quantité, soit pour en empêcher
laire, il y a des comtés où l'émigration se fait d'une toute déperdition par le lavage des pluies
manière alarmante parce que les cultivateurs se Chaque année, dit 3. Dallaire, vous devez, au
sont livrés d'une manière trop générale à l'élevage noyen d'une Comptabilité que vous aurez
des chevaux, gaspillant ainsi leur temps et leur ar- tenue, vous rendre exactement compte si tel ou tel
gent à cette spéculation qui peut être conduite avec terrain (l la ferme ne laisse pas à désirer sous le
plus de chance de succès par-des associations parti- rapport cu rendement dans les récoltes; si, d'après
culières, possédant un fort capital en argent; mais vos calculs des années précédentes il y a eu diminu-
elle* ne. saurait avec avantage faire partie'de l'initia- ion notable dans le rendement des différentes ré-
tive privée. coles, prenez les moyens Dl'y remédier par des amé-

Le Cultivateur doit suivre d'une manière régulière lioraions que vous jugerez alors convenables et
les prix (les marchés à l'grd deý touites espCes de nécessaires d'entreprendre, en avant recours aux
produits agricoles, tant dans la loclité qu'en pays era aux assolements, etc.
étrangers, s'il en fait un commerce d'exportation; Faites que toutes les parties de votre terre soi nt
il doit prendre an grand itér t la variation dlans tenues dans un stat Constant de fertilité, et qu'il
les prix de toutes espèces de produits ogricoles, n'y ait pas un coin de votre terre dont vous ne sachiez

Le cultivateur, dit M. Dallaire, doit consigner tirer partipar une culture appropri e au terrain
dani un livre-mnémoire, chaque jour, autant qu'il lui que v'ous croirez être d',aucune valeur :ce sera le
sera possible, les prix des marchés, au moyen d'un moyen dce l'améliorer. Rendez au sol ce que vous
tableau.. Tous les -ans, lorsque la vente des produits lui aurez enlevé par des récoltes trop consécutives
agricoles sera en partie faite, en anvier par exemple de plantes épuisantes sur le même terrain, et tout
il fera e la comparaison entre ls prix du marché e partieulièrenent lorsque le foin, les céréales et les
toutes espèccs de prouits agricoles, à la même date, végétaux ont été vendus au dehors ngaiez
d'une année à l'autre. Si le Cultivateur s'aperçoit fortement le champ que vous aurZ ainsi épuisé, et
qu'il ra une différence notable entre les prix, il de- l terre vous rendra en retour d e belles et abondantes
vra essayer de s'en rendre compte, afin de savoir si récoltes. Vous améliorerez parce moyen et graduelle-
ce ehangToent est d à la diminution dans une ment toutes les parties de votre terre, prenant bien
récolte, au défaut de qualité dans lei produits, à garde de ne pas toinber dans les errements d'autrefois
la trop grande fabrication d'un même produit, etc. en négligeant les travaux de culture d'une partie de

Il est avantageux de Produire sur la ferme tout votre terre pour téliorer lautre. Le moyen d'é-
ce qui est 'écessatre aux besoins de la famille et viter ce défaut capital dans une exploitation a ri-
l'yploitation régulire (le la ferme cela d'une ida- Colo, c'est e restreindre l'étendue de la ferme que
vière économsique, par conséquent profitable, sa l'on cultive aux mioyens que l'on possède, fin de la
cependant viser à la mesquinerie à l'égard d n'in- tenir cn bon état de fertilité d'une manière perbia-
porte qu'elle exploitation de la ferme. nente, sans pour cela s'endetter. Combien même il

S'agi til de prendre part à l'industrie laitière, faudrait pour cela iinuer de moitié l'étendue
Comme le font actuellement grand nombre de culti- vlune terre pour améliorer l'autre moitié, le cul -
vatequr, il faut adopter un systèe (le culture en tvur cegdéfat pa une forte aug oentation drans
l'apport avec cette industrie, ou égard à la qualité les "!coites et la bonne qualité des produits agri
di sol et au genre de culture. Il nut que les cultiva- colos - tout cela avec moins de dpenses en f rais
teurs s'attachent d'une manièmre t'tàte particuli-re 1, de culture et l'assurance daccrotre chaque année
tenir leurs Prairies et leurs pturaes en bonne con- la valeur de cette terre. C'est pour avoir exploité
ditidil, dae pour Cela négliger les autres cultures, une ferme d'une trop grande étendue, que ndue

le faut pratiquer le drainage et tenir les fossés de cultivateurs ne pouvant cultiver qu'à, pertes ont
sufrsaament nd'tous, Car il n'y a pas lieu r despé- abandonné la culture pour se livrer à d'autres oc-
ròr un bon rendement et (les produits de bonne cupations plus lucratives peut-être pendant unqualité, soit cn plantes fourragères, en légumes ou temps ; cependant il est moins assuré que le tra-ci céréales dans un sol constamment humide. vail ces champs, quand on sait y apporter toute la


